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large part h imite» les lois de prévoyance bo-
date. _, 

Le jour 00 il tut élit sénateur, il poursuivit 
. net le méme^éte l'eeevre entreprise S ta Caani-

urc et il remplaça M. Strauss, nuoistre d» IHy-
siine. à lu présidence du Conseil supérieur M 
pAsslstanct paMtaal, 

11 a fait de Tuurcoing une cité modèle »t Va 
liotëe d'un •dmirablc réseau <i'œuvres d'appren-
•tssesj» ei l'HMNpaHM tseesxbsee, qui révèlent 
un administrateur ea valeur. 

M. PAUL HAYE2 
Ancien député, né le U août I"*.™. appartient 

,'i rasa de» plus sssdesnsss famille- du Nord iiui 
« M l M niiuibreiix élu», parmi lesquels Merlin. 
• le Douai JBBiBreaaulte i minent, rpii fut miniitre 

Justice. 
Après avoir été -cerclairc dîme a la t'uam-

M. 1'. Haï*» 1. fut I f U H M H M Sénat, 
rendant 'a g—II», sr>st aetivement occui>c du 

ravitaillement du Nord er a été l'un des fonda
teurs tin Groupe intcrparlameutaire de» lléa-ious 

Lié in. ili.nt il est actuellement k préaidtnt. 
r'nt principal promoteur île l'étubli»»emeni 

mal du Nord, qui rendra .l'iranienne» aerricen 
«aatercr. a !'iniji-tric el à l'agriculture. 

M. AUGUSTE POTIÉ 
i i -i le l'iu- aneien .(es sénateur.-, du Nord. Né 

,i Uauboardin en l»8S, élu ma re de cette vHIe 
en 1!HN> il était envoyé uu Sénat le -1 janvier 
tSQV. Pepa i s 1888, il lait partie du Conseil gé
néral, qui l'a élevé a la présidence en 102U. 

1 Membre. i n Sénat de la Commission de» doua-
ni > et Un Caassll supérieur de l'Agriculture, il 

. s maintes reprises la défenae des intérêts 
industrie'-, do Nord. 11 «at un des 

psaaateuTa de la Société dea Agriculteurs du 
Nord, dont i! reste le préaident honoraire. 

: pays envahi pendant l'occupai on. >« 
. onragetise résistance aux exigence» d* l'ennemi 
lui valut une captivité de dis-huit mois. quTl 

Sftl allemandes. 

M. EMILE DAVAINE 
-iii it-Amand en lW't-, conseiller muni-

ù M ans. conseiller d'arrondiaiemént a 
•.T ans. conseiller gVuérnl à SS ans. il y a trente 

n ' i l remplit eette fonction qui lui concilia 
laut de avsspataie» el lui valut la vu-e-prési-
denee de fnweoaWée départementale 

là , 1MK,. il était élevé a la président- de la 
Agriculture .lu Nord, dont il u tou-

lours défendu les intérttl avec dévouement. Il 
pri si. e également la Soc!,".- d'Horticulture el 
lie* .(«.-.lins ouvriers. 

La ein •inscription de Valencii nues l'invova a 
tabre des députe», il était alors maire de 

Saint-Arnaud. 
... conduite pendant la guerre lui 
mette d'officier de la LéajaBI dTion-, 
ivdértitioii Républicaine de l'arron-

Valenrienue». nui i-onnalt la mini'-" 
i | i l lh l i i«• !»•• l'a désifuo comme 

il . <4uiiti>r.ales. 
V. ALBERT MAHIEU 

\ , . '. l'appeDe-la-GiTade, d'une vieille Isa 
. . rnltivateurs. . fan ses études a lhin-

lierqne, ...... i Lycée .i.- i . i i .c s i .rn de l'Kc.dc 
omme otéliletir des f o n t s et 

, n 1M I ilire.teur du minis-
ivunx publie». Seerctairc gênerai de 

.' i |.r. sideu; du Conseil sllpé-
• f.... administrateur et tecb-

. e pan. .. rendu de erands services 
I r i - •• i pria aae fiart prépundc-

, irtranisatlon rceliuiiiie de notre gage 
liètes élections cantonales cou-

l 
M. L t O N PASQUAL 

Xé :, A n - i i , r-Heipe ra 1>»»K>. avisa i , an-
••in.au de cette ville. Eutn-

>re . n I8WK Kccln. 
Ave. un ilii'lit d.- \oix toujours accru, il 

: on-, ripnon e'Avcsnes dc-
- . .e le . Meuibre de la Cumrai-

. I. ,,, ia Commission dt-> Mines, de 
çÀri, ili ta CommUaloB it'termin.s-
|.;r:,. • Veprcsiiilles. prisonnier., de 

polititpm île la guert'. 1 
i '.i il.une et daUB le paVJ la di'feu-

,-ii lunes de la suerre, dnut U I ia'l 
du pari oc: revendicauoii. . 116 sièges à pourvoir 

Ceux uni ae reproentent. — Le» «édition*. 
Les députés et anciens députés candidat» 

Les é l ec t ions SM'nato-
nrtetTt -ur t t i ^ f . '™. 

tiiiin,'n;à |a sérii' li sortante, «MM 
Ici H»-". . : qui compte "1 «Mpar-

I Ilnut.'-fturoiinc- à I t>is»-. 
BI'BI ,n> Constantiuo et la aa-

IOBJY iic 1 • Martiaiojoc. 
1. , ;.i i autre- skNpTisi s-ant vacants l»ar 

; 4ae*a o> MM. GMfearl (Drôniei. 
Monm-r (Eure), llibot (Pas-dc-Calai»,). M. 

• :nvji' d,': Cunlelot (Snrtliel, 
18 OuM), 

l'urin: . I l 1 -l'iKileurs lie ai série B. 
MM. Charles Ultplrj-

Loire >. et Groadtdltr i Meuse i. 
fortanti urt Lut eonnuitrv, 

M l'heore actortlr. qa'tl* ac («Utatroat pas 
li m ujaudat. Ce sont : 

MM Crnppl i IlaïUe-C.arotitiei. Vieiioti 
i jurai. QaHlMiid d , Mata—et iii.iuie-

;i. hors . I 'rrvstiam t Nor 11. 
Ceux qui se repréaentent. — Le» opinion» 

éaatenn «lui se reawvfoeatead srnit 
:.lll'll llC 1(1.".. 

!.• l it! nic-gct .i pourvoir etuient ou(U|na 
... urs el rtnératn, lô rtpn-

bltearn», 24 réTmtorlcai»» do gauche, 8 radi
caux Indépendants, 47 radicaux et radicaux-
socialistes, o râpubltcalaa «ockifigtes. 

Parmi le» pcrsoMKlMa qui ae repréaes-
tenr. citons : MM. Potnoare. préaMeat (la 
Consi 1 dee ministre»; Léon Hoorgeol», an
cien iiréallent <lu ConseH ; Kivot, vk-«jprt-
.ddeui du Kémit; Notrlen», Chanmet, Laf. 
terre, Itatier, René Baanard, If MJlèa-Lacroix, 
Jeau Morel, Itoy, do Monzle, Lebrun, Mar-
nrtvt, MatMé, Lemer>, IVtlaant anciens mi
nistres ou sons-sevrétnlns d'Etat. 

Les candidat* nouveaux 
l'arrul le« candidats nonveatts, on r«-

mnrritie MM. Rio, BOUS-»e>cT6talre d'Etat à la 
înariae marchande: Onernler. Charresi I>u-
nion-. C<«ls. A Je ru, anciens ministres on KOUS-
•ocnitalrc» d'Buu ; OUensi. Calmés. Uorray, 
Viala, Jeautvt, Girberi, Laurent, Néron, Au-
tier, ConrUer, Uavault, Leoonrtier. Lamy, 
Renard, Locqnm Paaqnal, Delorj-, Oouiatix. 
T êbas. Des^rrotix, Josée, Basly. Cornudet. <lé-
I>t]péa; MoUarl. ancien sénateur. 

I n eertain nombre d'anciens députés ont 
po*é \*nv candidature : MM. Bedouce. Ca-
zassiis. KRen-1'révosi (Ilaute-Garonne* : 
Bnsvsan, Garde.v. Totirnau, Tnlenv-Cases 
(Oetsi. r. Kanre. Emile Contrant. Dormoy, 
Berdei-ie iGlronde), Retxwa (IléranHi, Emile 
Taure (Indre-et-Loirei, Brenler flséro», 
I,iss:u- (Jura), Bontaud, Jovbert. Peyrot, 
Néron. Boneel (Pauîe-Loirai. Bourrf3on 
(Ixizere). ATjert NoH (Meuse). Davaine 
(Nord). Ragheiboom (Nord). Auiiartl (Seine-
et-OUet, Modeste Leroy (Eure). 

M. MALVY N'EST PAS CANDIDAT 
AUX ELECTIONS SENATORIALES 

DANS LE LOT 
M. Vnlvy démefit qu'il «oit candidat ans 

ciections sénatoriale», de dimanche prochain, 
dans ic Lot. 

EN ALLEMAGNE 
L'OR ALLEMAND S'EN VA EN AMERIQUE 

Le bruit a circulé a la Bourse de Berlin 
que la Iteicbsbank vient d'exporter aux 
Etara-l'nis pour 80 millions de marks-or. 

Il en est résulté une légère farbJcase du 
mark, traduite ipar "ue denuiude accrue de 
devises étrangères. 

M. SCHACHT A LONDRES 
On ,lit qu'un ues plans de M. Scha kt, 

drreeteur de la Itelch¥.bauk. tictuellement à 
Londres, est la création d'une uouvufle iwu-
que internationale «ur une base or. Cette 
banque aurait sou «iege bâta d'Allcttiu>rue. 
de préférence eu Suisse. 

Cttta banque sérail tluamé.' par de« ca
pitalistes anglais. Mlaanta**, nmérlca'.ns et 
l'raueais. ^ 

DANS LA METALLURQIE 
La tournée de dix heures 

Ber".iu. 4 janvier. — Les patrons et les 
ouvriers de l'indnstrie mérailliiTglrfiie de 
Haute-Silcsio sont eonvenus de porter n dix 
heure» la dttréa' de la journée Ma travaf.. 

15,0.000 Krt\i*tes 
Berlia. I .tanvier. — IA- nouilne îles gré

vistes dans l'iudu9rrie métuilurirmue il" 
Berlin, soJève atijourd hui à 1Ô0.000. 

j .ooo FAMILLES ALLEMANDES 
VONT PARTIR POUR LE CANADA 
ltocina (Canada), 1 janvier. — D'après 

la docteur l'reusse Sporbe:', dHrectcur de 
l'Association des émlgrauts' allemands île 
Hambourg, qui est aetueTlement ft Réorlna, 
li.OOn humilies alicmundes attendent d'*mi-
?rer ixmr le Canada. 

La première fournée (,'cmburrraera probn-
blemeul en fcHTier ou en mars. 

UNE TERRIBLE EXPLOSION 
DANS UNE MINE ANGLAISE 

SEPT MORTS 
Swansoa. 1 janvier. — Ver» minuit, la 

nuit dernière, uno exnlosion B'cit produite 
dans une mine, à Rhoaaruann. 

tSix CHdavres déchiquetés turent éparpil
lés par la force de l'explosion. Un blesse, 

ansportc à l'hôpital, y mourut. 

Le plus grand bateau du monde 
va mouiller à Cherbourg 

NVw-Vork. 4 janvier. —.Le » Cédorado >., 
la puissante unité navafle de combat améri
caine, et qui TH-nt être comudéré comme le 
plus gratnl bateau du monde, mouillera dans 
les ports de Clierboiir' *r de VUlefranchp 
«•usa linéiques jours. 

TOUT TRAVAUX OMMPRIMERIE 
en Typographie. Lithographie. Reliure, eséeatés 
avec le» plu» grand» soins nsr I IMPRIMERIE 
du « JOURNAL DE ROUBAIX o, 71. Grande-
Rue. Roubaix. 

U PERTE OU « LMXMUDE » 

L'arrivée du " Strasbourg " 
à Toulon 

Le corps du lieutenant du Plessis 

transporté à l'arsenal 

Tnu.on. 4 Janvier. — Le croiseur « Mtras-
bourg ». ramenant de Naples le cercuep ren
fermait le corps du lieutenant du l'ieasls de 
Grené-dau, est arrivé ce matin sur rade. 

Li; vice-amiral Dumesuil. commandant 
l'eaeavlre s'est rendu :'i boni pour saluer la 
dépouille. 

Le chanoine Rcve.'. anniônier de la marine, 
a procédé cet après-midi, avec les autorités 
-maritime*, à U levée du corps. 

Une escadrille d'avion* a survolé la ni.le 
pendant la cérémonie. 

Lia honneurs ont et, rendus au débarque
ment du cercueil, nui a été transporté dans 
la chapelle ardente de l'arsenal maritime of 
une garde veillera Jusqu'à samedi a 10 h. 
L'ARRIVEE DU MINISTRE de la MARINE 

Toulon, 4 Janvier. — M. Ralberti. accom
pagné du vice-amiral Grasset, chat d'état-
tnajor au ministère do la mar'ne; le cwntre-
amiral GlUy, directeur de l'aéronautique ma
ritime et M. Marte!, chef du cabinet civil, est 
arrivé, ce matin, t S b. 

Il a (ré reçu, a la gare, par les vice-
amiraux Lanxade. préfet maritime, et Du-
me<nil. commandant en chef l'escadre de la 
Méditerranée. 

Le vonfiff se forma et le miniatre se fit 
conduire a l'hôtel d« la Prtfcctnrc mari-
tanc. 

UNE VISITE DE M. RAIBBRTI 
AUX FAMILLES «PROUVÉES 

Touâon, 4 Janvier. — M. Ralberti. accom-
pa«né dea officiers généraux de ai aaTiae, 
a'est rendu successivement icaes le* familles 
des lieutenants de vaisseau du Pleseia de 
Qrenedan et GoMard de te Droltiére, ainsi 
que dans celle du qnartler-mottro mocaui-
cien du « Dixmode OastaiHard. 

Ces entrevues ont été très émouvante». 
Le ministre de la Marine est allé ensuite 

a l'Hôten do VMe, remercier M. Claude, 
maire, pour lu part prise par Toulon au denfl 
do la marine nationale. 
AUCUNE NOUVBLLE AU SUJET 

DES CADAVRES DU « DIXMUDE » 

Tunis, 1 janvier. — L'amirauté de Diserte 
n'a pas connaissance de la découverte de* 
deux corps des naufragés du c Dixmude a, 

L'EMPLACEMENT 
N'EST PAS ENCORE DETERMINE 

Toulon, 4 Janvier. — Vendredi ù nitdi 
r.ticunc confirmation n'étai.t parvenue, nu mi
nistère de la marine, relat vement a la posi
tion des restes du e Dixmude >> et a la décou
verte de cadavres sur la cote do Sicile. Cette 
dernière nouvelle a trouvé son origine dans 
l'Interception d'un rudio adressé par le pré
fet maritime de Bizerte au commandant du 
« Calai* ». bâtiment participant aux recher
chas, lui faisant connaître <iuo Bizerte avait 
reçu, le - janvier, un télégramme de Naples 
annonçant que deux corps avaient été repê
chés au large du port Empedocte. -lu minis
tère de la marine, on déclare o,«% oc télé
gramme n'émanait d'aucune autorité offi
cielle. 

On a trouvé, en fatre, un autre bedon des 
sence semblable il celui trouvé précédem
ment. 

LE COMMANDANT ROUCH ENVOYÉ 
EN MISSION A CLERS-PIERREFEV 

Lorient, 1 janvier. — Le ministre de la 
Marine a prescrit d'envoyer d'extrême ur
gence, à Paris, lu commandant Rouoh, qui 
commande ta canonnière e Vafitento ». 

Il devra se présenter au cabinet du mi-
rdBtre, pour être envoyé, pendant qnelquea 
jour*, en mission au centre aétonautitrue de 
Cirer»-Plerrefe-j. 

LE BIDON TROUVÉ APPARTENAIT BIEN 
AU DIRlOBABLE 

Parla, 1 février. — Le ministère de la ma
rine nous communique la note suivante : 

Les indications relevée» sur un réservoir re
trouvé t>rès du cap San Marco, indiquent que e» 
réservoir provenait du aeppclin « L.-113 n ; que 
sa contenance était de 'J**> litre* et la poids 
d'easence de 200 kilos. 

Cuers confirme que co réservoir avait bien 
éto embarqué sur le «Dixmude . 

LETTRE DE BRUXELLES 

LA JUSTICE 
en pleine bagarre 
L'affaire Coppee. — Autrefois. — L'assaut 

contre la magistrature. — Ce que voient 
les simples. — La finance et la politique 

en Jeu. — Question angoissante 
Ifi'va cataiîAFOsokift I'ABTICLLIÏI.) 

Bruxelles, 4 janvier 101M 
L'arrêt do la Cour d'assises du Hrabant 

disant que M. Wiackeimans. ouseiller "i la 
Cour d'appel et président de» Assises n„i 
devaicut juger le baron Coppee. ne peut pas 
être récusé par ai Écraser, parce qu'il n'est 
pas sorti des limites de saa devoir, sera 
soumis ù la Cour de cassation. L'affaire 
rest? done eu suspens. Mais, que.::.- que soit 
sa soflutiou, eBe est malheureuse. La Justice 
ue doit JamalM être aaasBBaaBéa. Jti«qu'ici, 
elle avait été. en Beljique. un-dessus des 
polémiques. En périodes électorales, avant 
la guerre, les pattis s'accusaient Maa réci
proquement de peupler ia magistrat'ire de 
leurs créatures. Mais l'intégrité dv ces 
« créatures » n'était que très rarement mise 
en cause. On ne la livrait pas à la mal;;nité 
publique. Les plaideurs malheureux la mau
dissaient « in petto s. Mais leurs (protes
tations ce revêtaient pas le caractère vio
lant que la polémique ouverte à propos de 
l'affaire Wtncke:maus-*ervals-Coppée leur 
donne. 

Dea ionrnau* réclament ia rét» «les itiaes 
D'autres les défendent avec une outrance non 
moins gronde. C'est un scandale sans précé
dent, disent les uns.. . Ou veut sauver un 
coupable, ripostent les autres... D y a ssaal 
que ebote de pourri, dans la magistrature 
crient ceux-ci... 81 vous u'avles pas des mil
lions pour vous défendre, il y u longtemps 
que tout aérait fini, clament ceux-là... 

Et les simples et les laborieux, dont les 
orellleg sont écorchée» par ce tumulte, sor
tent leurs Ames chavirer. Ils voient, tenant 
le haut du pavé, des enrichis de la guerre. 
qu'on n'a Jamais inquiétés ou qui ont béné
ficié d'un non-lieu ou d'un aeiiuitteuncu:. On 
cite des noms, on montre du doigt des per-
sonnagea qui ont trafiqué avec les boches, Uu 
vu et au su de tout le monde et que la jus
tice a laissés tranquilles. Pourquoi poursuivrt 
Coppee et pas certains autres? S! Coppé e-t 
coupable, pourquoi tanle-t-on a le forma m-
uer? S'il est innocent, a quoi riment toutes 
ces ficelles de la procédure qui remettent ton-
Jours A plus tard, l'heure de l'acquittement. 
Tout oete, ce sont des affaires de Bourse; 
c'est la lutte implacable entre deux grandes 
banques de BruxeMos dont l'une soutient et 
l'autre combat Ooppéo... VoLl ce qui n ait 
dans la masse anonyme. 

Le barreau et le monde politique ne soi. i 
pas moins troublés. On s'acharne pour ou 
oontre la magistrature, pour ou contre de 
Broqueville, pour ou contre VanderveloV 
accusés tour à tour, celui-ci do vouloir U 
mort de Coppee, oelui-là do vouloir son 
salut. On aooumule à plaisir les ambres 
autour de l'Affairés Ou est ia vérité ? Kt pan-
dant quo cette bataille su derouie. au seuil 
du prétoire, oeux qui n'ont iamut- cnt. a 
la iustice, ceux qui ont intérêt a ce aa'etla 
n'existe pas, se frottent les mains, tandis 
que, désemparés, les honnêtes Kens se de 
mandent avec anjroisse : • Eat-ce'que, vrai 
ment, il n'y aurait plus de justice I s S... 

Une chute de neige rouge 
dans un village Scandinave 

A eo croire un" dépêche de Baiaaatad. un 
étrange phénomène vient de ee produire dane 
er-fte pet'tc ville suédoise. 

Pendant toute la Journée- d'hier il avait 
ueig* saus interruption: mais, peu avan Ui 
tombée du jour, les hubitants faraai .-Mpc-
falts de constater %aa les flocons, blam» 
comme neige au début .le U jonrnée. étaient 
devenus ronge foncé. 

In examen minutieux révéla qu ,-nx cris
taux de aalgTS étaient m, langée.- îles mi! ious 
de isrves influ'ment petites, de lelrt,- roa-
geatro. Les insectes reposaient léeètemeu; 
sur la neige: ils tombaient donc rttt ciel av,-. 
l»i flocons er ne sortaient eortalneajent PHS 
de la terre. 

Les primes proposées en Amérique 
pour les anciens mobilisés 

On mauJo Ue Washlncten qtie le Concr-s 
s'est niuu' et <iue yurmi les mesures on -,! . 
liclten; le plus son attention, figan n les 
primes i>roposées pour les aueiehs nir.bl'i '-. 

*>ue mesure va être praaaafs de uonve.ut. 
maiiri-é l'jpposltiou (Melarec du 
CiK.'iiiL'e. ci elle aaaaMa devoir ob eair la 
majorité des dcu\ tiars aéeewwi 
passi-r, malgré le Teto présldentii '. 

LETTRE DTTAUE 

M. Mussolini et les Soviets 
Comment I opinion italiaaaa |agc 
U politiqut d' i L'tillté natiaaale » 

du iiouvrroeaieat taacUtc 

(Cu rt&pvmdmttti particulUre 
l'a ' JOCKAL ne tfOUBatx») 

, Home, lu M décembre. 
îirjiwlle le grand discours pro-

uonec ù la C'hauibrc, italienne:, le 30 novem
bre, par M. Mussolini, *n faveur de la 
raeeauiaiaaanru i de jurev, du gouverne
ment soviétique. Comme M- Max Turmano 
l a tait remarquei' rl^ns la • Journal de 
Houbaix . !» chef tlu gouvernement fas
ciste, bjulignutit les besoins économiques 
(ie 1 Italie, justifiait ce rapprochement avec 
Moscou, na, Y utilité nationale . Ea 
signalant ce {ait à l'attention de nos lec
teurs, nous disions que ponr cette politique 
de i i utilité nationale x, M. Mussolini 
aurait certainement derrière lui toute l'opi-
nion italienne sans distinction de partis 
Cette observation se trouve pleinement 
eoniirmée fiar les innombrables articles que 
la presse de la péninsule a consacrés de
puis un mois à la question des rapports 
entii) 1 Italie, et la Russie. 

Qu'ils soient fascistes, philofascistea ou 
antifascistes, tous les journaux de Borne, 
du Nord et du Miùi, ont déclaré que l'Italie 
fait bien de renouer des relations diploma
tiques avex; le gouvernement russe, puisque 
e est pour elle un moyen d'obtenir des avan
tages eeonomiques sérieux. Quelques-uns 
ont voulu ajouter à cette raison d'intérêt 
des motifs d'ordre plus élevé, auxquels 
nous n'aurions pas songé. L'n journal fas
ciste a écrit nue nulle part les progrès du 
mouvement fasciste n avaient été auivis 
avec autant de sympathie qu'en Russie. Un 
autre, et non des moindres. • Il Piemonte •>, 
de Tuiiu. a applaudi dans la décision de M. 
Mussolini uu acte tle justice, car, écrivaiuil, 
• il ue faut nas. oublier que la Russie a em
pêche l'Autriche el l'Allemagne, au début 
de In guérie, d'écraser définitivement la 
France et l'Italie .. 

A ce concert enthousiaste, il s'est joint, 
il_ e=t vrai, quelques raacrvaa, mais elles ne 
visaient que le profit qu'on peut attendre 
de l'entieiirise. Le Réiiateuy Ugo Ancona 
a rappelé dans le -Giornalc d'Italja -., que 
l'on avait d.jà c85:;yé de faire du com
merce u\ec ta Russie, mais que le^ mar-
chaudises italiennes qui y avaient été expé-
iu. i , avaiaat été confisquées par ies gens 
de Moscou. Le' t Popolo de Don htiuzo, 
qui a d'ailleurs touiotii-s réclamé, la rcoon-
aaiaaaaae dn gouvern-ment deg iSoviets, 
s'est deuianilé si les richesses réelles du 
territoire russe pouvaient être exploitées 
avec fruit dans ta situaiiou actuelle. Mais 
ee ne furent la que. des voix isolées, et 
!'enthousiasme xtit *t général, qu'il semble 
avoir paru excessif au gouvernement lui 
mèuie. M. Catratao, ministre do l'Economie 
Nationale, a en effet, e n devoir déclarer 
dans une interview qu'il faudrait au moins 
dix ans avant quo les relations avec ta Rus
sie BSjaaeBn donner un avantage appré
ciable. 

Le gouvernement lusse, lui, attend de 
l'aneor I envisage par M. Mussolini des 
avautagi s in médiats sur lesquels il est st> 
pemtt d'insister. Aussi a-t-il dépêché a 
Rolne un de ses membres, M. jannsoo, 
pr.tjr conduire à bon terme les négociations 
eorimencées par MM. Vorowsky et Jor-
dalsicy. M. Jannsou s'est empresse de 
faite au « Cprriere Italiano •> des declaïa-

pleiuement favorables, au fascisme, 
ui n'a pr.s laissé d'ind'gner les comniu 

nisles italieus, apôtres ardents du boîche-
visjie qui ne s'attendaient pas a être 

es avec atitint de désinvolture. Peu 
ce teinos-là. la police de M. Mussolini 

ieseente ij t-eues, ilntis les bu-
[ il.- la fiel <;a" m eotuviei'eiaic russe 

lie••:' •,. d^iateUigroceg avec eertaias élé 
-uSvorsifs des partis d'opposition 

ens. Le juin' oti les agents de Moscrc; 
ut couverts par l'immunité diplomati 

oublieront-i's tou'ou.s qu'ils sont Le
nts r!c !a Ttoiaieia Internationale et les 
itrcs ee ta Révolution mondiale ! On 

t a voir ce qui vient de sa asssaac à 
(IsVea, iiuo M. Mussolini n'en est t « iilei-
nefnent convaincu .. 

San Carie. 

DERNIÈRE HEURE 
LA CRUE DE LA SEINE 

IAX situation s'aggrave teujours. - La banlieue de Paris 
est de plus en plus menacée : Choisyle*Roi, Ivry et Vitry 
en partie évacués. •» Boulogne et ISanterre envahis. 
Cependant, l'on affirme que la crue atteindra dimanche 

son maximum 

pltt-

l'aria. 4 janvier. — ,\ 17 h. 33, 1 
aa pont it'Aiisterlit/. étah 4e ''• m. • 
.«m' île ;i ToatrnesV, M as. TS. 

M a e les ISe et lée anomiisscmeui 
- . lit été évaluées. 

La gare de* Invalides est fermée 
. Farta, » ianner. — La giirv <h-s haaaajsaa 

t-A riésorte: seuls quelques eaintoyéis etr-
•Htleat encore 11 leur luit s'iVlalrer main
tenant arée des leaâne*, I pétrole, et le 
aaaaffage ne foeetlonnaal ptae, .les brrvwros 
ont été a 11 mués. 

Dans la beaHeue parisienne-
l'uiir ia banlieue, la situation i*st la saU 

vanie : A 17 h. M, il Irry. .ru*in'A présent 
ti7." persontips ont été évacuées: ft Vifr>'. 
MO personnes; ;1 Pnteaux. 18 ]K?rsonne». 

A Jianterre. une imin-teriu occupant -70 
..uvriers. mt arrêtée; m'anmoin*, il n'y a 
nus «le l'hAmacv. 

A Botrlocrne, le oitiii dn Hoint-rln-Jonr i>«t 
exvnbi sur deux kWcimétre» ; l î personnes 
imt été évacuées. 

A Cbofsv-le-Rol, jrwqu'4 présent 450 per
sonne» ont été évacuée», La sastion dee Ooa-
dotes est complètement eabasargâe. 

A Nogent-stir-alarne, on a proi'éaé à Cl 
évacuation» daux La journàe, A HalnUMaur. 
S évacuée. A AlxortrUle, la moitié de lu 
commune est laoadév. Les secours s'orgaal. 
seat et les évacuation» eonttaoeat. 

A Saint-Dema, 18 persoaaes evaeaase; a 
Salnt-Ouen. B personne*: * Colombe», 9. et 
,i Ctiehy 2H pereoane» évacaee». 

l n Barrage saute i CaatHleaaae.Setae 
* 'Chatilon-aar-Seioe. 4 Janvier. — Le teae-"* 

race un moulin « du Btrseeaa », situé snr le 
Urevon, ufflueut de lu Seiue. ayant cédé, la 
«ligue .le lu • Chouette * s'est rompue. Il en 
est resèaH une hau»*e du la Heine de i!i) cen
timètres ,t .les inoudatlons, notamment û 
Ohntiil.Mi Heureusement le temps s'éiant 
remis M froid lo niveau du fleuve est oatssé. 
Nombrctisn perturbation» dans le* caemias 

de fer et dans 1rs communications télé-
phoniques. 
Verauilles. 4 janvier. — La IMTDO |>riuci-

|mle ilu P.-O. i-taut intermnrpue à < 'm»t*y-l«>-
hoi. par suite kio U aaaa, l«m traius »ont dé
tournée par Pa*ey-Ps»«l»<ai\. 

A Boriarlval. une centalue th» personnes 
«ont sinistrées: rmé usine de <arros»erie eut 
atteinte. A Houilles, 50 laWtaaaa sW terraias 
et l'O" muiaona sont atteints. 

A Matirr-eotirt, 1 usine A gaz, qui dessert 
ir. localité», ne fonctionne pïtw. Le« 19 com
munes sont privées de lumière. 

Les communications téreYibontqnee eatre 
VersaBle» et Aravnteull, eoor détournée» par 
Pari». * 

La ligne do caamie «le fer grande bsniicua 
do Paesy a Poatelee. est iaterrompae. 

La crae atteindrait saa asaxtsaani. 
demain dimanche 

Paris, 4 janvier. — C<j eotr. la Seine ast 
ea h«i»»e Jowju'ù »ou coatuuut avec i*' 
Manie, maie un flot est encore signalé sur 
cet affluent. Oe flot retardera regérement la 
halsee des eaux de la Heine. On erttme dans 
eea eoaamaas qaa la asatmam peavu d* 
T m. 10 atra attatat. drmaaete. et qa'aoe 
tiecrue senglJïle^so J>rodj|lra .Acstuae immé-
dUtëmerir. 

.M. Le Trocqaer en tournée d'inspection 
Paris, 4 Janvier. — M. Yves Le Troequcr. 

ministre des Travaux pubres a visité, cet 
aprés-mfdl. un certain nombre de locaKrés 
sinistrées de la banlieue sud-est de Parte, 
notamment Alfortvllle et Vitry. 

A la mémoire des héros 
du « Dixmude » 

LE DISCOURS DE M. KAIBERTI 
A CUERS-PIKRREFEU 

Ouers, i Janvier. — Voici le texte du dis
cours prononcé par M. Ralberti. ministre de 
la marine. eM nrrés-ml II. an centre de Cner«-
Pleirefen : 

Mes amis, 
J« auis venu pour voir» saluer et pour retrou

ver auprès de TOUS le »eov*nir d» von héroïque» 
coinpaguons du « Dixmcdf ». B me »«mble que 
}<• revois leur» jvuara ri iatl»s figures et que je 
seas eu mes asalas l'étreinte d» laurs saaiBs p«nr 
daat que Je 1** passai» co revue. La vie. du mariai 
est une lutte perpétuelle, contre les élémenti, 
mais ics n»ut'rages fie "air s-nnr plus terribles 
une ovux da !;i ;ii»!-. t'Mawï.. euv. vou» le» av«U 
titlroatcs II'UU cœur BsUsJsVae, Lu t'raaee t>uri* 
sur »a terre uu« fwnuda moUsou toujeur» reuou-
«ates de. ii«ro». main l«ur» »i«» sont ire., t.r.'-
vl«u*es pour qu'elle n'«n soit pas avare. L'DC 
affreuse tempête nous a prU vos vaiCaets cama
rades. Vous nou» reste» comtD- de» témoins .le 
leur vaiHanee et de la vfttre: vous serez parmi 
nous le soe.veui • vtT.ee de leur héreisoie, mai» 
la» bi'i'u» ne eounais^nn- pus le dauger, nous 
«vos» 1* devoir de redoubèsr de vigilance peur 
vous défendre coatr» le» eutrstoeinent» d» Votre 
sadaiM et d» i-oatinuer i v«Dl»r plu» que jams » 
•ur vous comme sur uo» propr»» •afaat». Nous 
tirerons de l'atroce événement tontes les SKODH 
yii'U comporte, tuai» vous gardes oaot voir» 
esrar, et Intacte votre coataaev sa vas dhefs 
et ea von»-méme». Voue avas rkaMttsas de bra
ver le danger. Appteaes-aous a rester calaiee 
«t (erta dans Vaareuvs et k i» regarder an face 
comme von» savex regarder le danger. 

La dépouille dm lieutenant 
du Plessis 

mt mrrivém à Toulon 
UNE «MOUVANTE CB»BM0Ntl 

Joaioa. * jaatier. — net aprea-raldi, t 
14 h« a on llea • bord dn croiseur < «traa-

liour?.,. sa levée du caepa '''i kleatenaal ris 
Plessi- l,:, eéréni.uii" s'est déroulée *B |>r.--
aence < s. • famlle du défunt et des auto
rités. 

L'amiral de Cuoquoi'uy, commandant la T 
division légère, n<-compag»é du 'ilentenniii-
coloaei du Plessds de Greuédan. pèro dn eoaa-
mandant du • Dixmude » '<nt été reçus à 
bord par le vlce-amlrul Dumesuil, eommna-
dant l'escadre 

Les honneurs ont été rtiidus. et après ia 
prière itaaaBa Msa par le caaaoiaa aarrel, 
aumônier de la marine. t ce f taL a .té 
dnaceudu dau« une- afeaVrapa qui >. esi é...i 
«mV» penrhini oite tro1» salves ri,, mesjaqae-
terle et de coups de eaaao éiakut tirés. 

A 14 h. 30. le canot es' ai i ivé ut' aantl de 
l'Horloge de l'Arscual BsBrirhas où une com-
pngnie de marin» en nnu-s était iaatAe 

M. RaU>ertl éialt eutour'' d"s vi -,i-amir;.u-L 
Leuxadc, profit, et Parmi eonruiauiliint les 
frontières maritimes : dea eoutre-atnir.it! 
OUly, conMuattduui raéronauUqtie; Hou ea, 
major de la marine; de M. Louis i'ozx'. soae-
prefet, et d'une dé'égntiou de» ofrlcior» de 
marine et du dlrlgeniKle « Méditerranée 

Ans »ons d'uui- uiarolie fmi'hro. le ger-
cueil u été porUi à lira» duua lu chaipeîle er-
dente, où sont venus se rccuofilir ht fatal le. 
le ministre et 1*» autorités. La garde d'bnti 
neur reetleru ie eeaaa JuwiuA itcinnln mfnin 
10 henre». 

Dès que l'accès «Vf i« assssssas» teaJearK' s 
ëti' autorisé, hi foule a ilétlY .l.-v.iri: i.- • 
eu.il dn emunian.lan: I'.II s Dtxssude 

LE TESTAMENT DES MORTS 

Nous iitibltoos rolontiel-, eu JOUa :i-s., 
ciant aux sentiment» qu'elle exprime, la note 
ci-dessons que uous n-iresse le père du eotii-
mandaut dn « Dixmude », qui est lul-mémo 
un aaasaaitaal de la sasusaa gauii» et prési-
duul du groupe de ll'uieu uatiouil" les 
OoUtoattents du Maine et-Lc.re : 

Le famille du commandant de < Diminue » 
rea>erei« Soute» les peraoon** eennee» «t tacon-
soe» dont la sympathie s'est associée t »a'dou-
lsvrr, partteulitreokent «très nui lui ont fsit p«-
gaaig des tenioigusge» »i uvinh.vu* qu'eiu i ( 
dsas riamassIhililT d'y repoadee a s-bacua •*>»• 
rament. BI1« deasede h tons de oe nas onblier 
fse les mort» w>mbéa pear la France, daus la 
sers eonvsi» dar» la gatrrt, «t'endeu deux ctio-
M ace aeas d> eraar es retest de leur saeri. 
flee- U prière pour eus et ht coatlsuadeà de 
leur marre peur le pays. 

Pte-Margaetite, j>«r La Garde (Vsr>. 

Le mystérieux assassinat 
d'un chauffeur, à Arras 

L'ENQUÊTE CONTINUE 
r»ndaa| tout, la journée ae jeurii at la matl 

fereatee persaaaes deat les dédaratiea» ussblenl 
soscptiblcs d'apaerter qeelqu» luaslere ea cete 
affaire. 

Les policiers se seat i aeaveaa reudns i 
Bailleul-Sire-Berthoult. afin de reeaelllr il autre 
renseignements devsnt les éclairer ear diver! 
points qui leur paraissent obteuns 

Bt hten qu'aucun f« t nouveau n'ait eueort 
transpiré des investigation» Judiciaire», on gardi 
IV^ieir de découvrir les coupables. 

LES fiRftNDES FITES 

DE U PREFECTURE DU NORC 

APPEL AUX SOCIETES LIULOISES 
ET REGIONALES 

Pour donner tout leur éclat aux «n»n<Jei 
fêtes de bienfaisance organisées, * 1* préfec
ture du Nord, pour les samedi 10 et fllmau 
ebo 20 Janvier, le comité d'organisation fai 
appel aux sociétés lilloises et régionales. 1 
leur demande ! 

1" De ne pas organiser de fêtas, les ««» 
medl 10 et dimanche 20 Janvier; 

2* De remette* celles qu'elles auraient F 
prévoir ponr ces Jour»-!* ; 

3* De faire une active propagsnde panu 
leurs adhérents en feveur des fetee de bien 
faiaaaee de U préfecture, «lies taoaeeron 
de» formule» spéciales à cet effet, au pa 
viilon touristique, place de U Gara. * UUe. 

» 

Ce sera. * n'en pas douter, un «accès ma 
gniaque. Les concours s'offrent nombreux d 
prometteurs pour la réussite de ces deu( 
belles Journées qui feront date dans les an 
nales artistiques et mondaines de notre cap] 
taie des Flandres. 

Ue comité rocanisateur vient de ee réuni, 
à la Salle industrielle pour travailler * U 
mise au point dn programme. Cette mise ai 
point sera bientôt définitive, et l'Intérêt di 
résultat ne manquera pas d'exercer, sur * 
public éduqué de notre ville, une eéductiol 
de qualité rare. 

Il faut maintenant que le commerce Itllolg 
dont nous avons apprécié, t tarit d'occasion* 
la Générosité d'initiative, et dont nous savon, 
qu'il ne marchande pas ses efforts lorsqu'il 1 
va du renom de notre belle cité, apporte so| 
tribut à l'œuvre d'art er de bienfaisance qcj 
se prépare, l'ne tombola sera, en effet, orga 
nisée, dont les principaux lot* seront exposé 
aux vitrines de somptueux magasins de la ru; 
Nationale. Déjn. ces Jonrs-ci, noua pourront 
y admirer (dons du commerce local): urt 
magnifique toilette de soirée, deux riche 
manteaux et une chambre de bébé complet) 
cftrl seront gagnés i la tombola. 

Le comité organisateur .compte malntenan 
sTfr l'élan généreux de tons nos commerçant; 
Les lots sont accueillis an pavillon tourlg 
tique, place de la Gari... Les orguoleateui 
ont déjà reç>i de fort belles choses, qui eeroa 
exposées. H importe aae cet effort se eoni 
plète. slutcnsihe, que chacun apporte sa cou 
tributiou a l'importance d'une reuvre don 
l'éclat honorera tons >s cuncetrrs qui s 
seront employés pour sa réussite. 

TOUJOURS LES 1.800 FRANCS 
Use avaarleetattea de oaeetiaets, sei avait M 

aaaeaate peur veetfreaM sslr, à "art», 
s'a pas ee Heu 

Paris. 4 Janvier — On nous communique 1 
nor> suivante : 

a Divers journaux ont annoncé qu'on» grand; 
manifestât nn de cheminots devait avoir lien, 
soir, dans la cour de 1a gare Saist-Laxara, 
reclasser l'attribution des 1.800 fu 
hasard, des nsesurcs d'ordre asses.. sévère! 
avaient été prises, mai* aucune ««dsW-fe mou 
vemeet ne s'est produite et U» agehtj de polio 
»e soet bornt-d k faire circuler les passant», «an 
rencontrer if'eSear» aucune difacnrté. Troi» ch.. 
minot* ont é'.' arrêti-s pour refus de circuler.» 

lien, ii 
a, poil 
A toj 

Un magattai en ftu à LU!* 
P L U S OE 500.000 F R A N C S OE D E G A T S 

l'n incendie, qui. «ans l'Intervention' immédiat 
ries pompierr. aurait pu prendre une formidab' 
rxteusioc et détruire tout un groupe importas 
<ie maisons, a Jeté l'émoi dan» le populeux quar 
rie- de Lille voisin de la porte de T o u r n a i 

l"r. unmi-n-e magasin appartenant I 51. Le 
i.coibre et renfermant une grosse quantité d-
matières inflammables, matières et tissus d*ameu 
blsment, a et* complètement la prêta des flam 
me». Ou aecede a l'immeuble îiar la cour d. 
Chardroa. laquelle prend Jour rue de Tourna' 
à une ceutaiae d* mèti-ee environ Ht la porte di 
même nom L'alerte fut donnée vers 21 heure 
pur la concierge. Mme Yung. Le» pompiers, an» 
sitôt informés, tirent diligence et. vingt minute, 
après, le» moto-pompes étaient eo harterc . 

Après avoir noyé d'eau pendant deux heurei 
le bâtiment eu flammes, ils parvinrent à MmiteJ 
le de«astve uniquement an mugasic. D'après uni' 
première évaluation, les i.'érSis dépatseraieni 
rVOO.OOO frsncs. 

R E T R O U V E R A . T - O X L ' E P A V E 

IH DIRIOEABLE ? 

Une nouvelle dotouverte le fait espérer 

Sciai ea, 1 j latte '. — App" ; .les draguages 
i i: r-- eaéeutés par les aarlrea français, on 
a rameae aaJoardT»iH à la surUee. ;1 une 
fa'ble distance .1. Pttaiif. • • • mètres de 
efiîi. s télé;iliiiu ques emmf* es autour d'imo 
sucre .' des •:•<•'•• ^euih'int :ivn|r sesparfenu 

ilUl '. 
ne sa 

. i-oonv 
i- c••rt i l l lde UU' 
nec ;• , IV , . ,., 

reviée eacfuu sur 
.- a été t'a:le. Ou a 
c'est a cet endroi 
s Dixmada i . 

..- |n..int 
la pres
que se 

LA VICE PRi:SIDF.NCi: 
DE LA CHVMBRI 

M>!. Louis Marin el LataaWTC du rrey 
s^rai:nt désignés 

pour eccuner deux si.'ré** vacants 
Paria, ;.,a\Mi. Or. annonce 400 M. 

Loaia Mann, vice-;-.résident 'a '.i Chambre 
• !• s députés, i l SI. Lefebvre du ï'iv.v, anc'en 
vice-pr^aicîeot, auciac ministre, seront très 
probabicfui ni de»isrn«i« ear ie pvoupe de 
iE« tente Rpablicaïue democratiquo, auquel 

oc. pour |iosi r (par candi 
d.iTii e n l i eux s i é c e s de v i e e - p r p s i d e n t s , 
lor» in 1 etoiiveilement du Barreau de Pas 
s e m b l é e , P:; idi p r o c h a i n . 

Dernières Nouvelles Régionale* 
A LA CHAMBRE DE COMMERCE OE 

LILLE. - La uuvraai, v, .• ireii spsaa latH. la 
.1 ia Oaassaee éa C«iuuuciw, 

I rt nouvelleuieiit partiel, M. Alfred Des -
camps, président seriaat, salua M. Storaiu. prê
te! du Nord, un' étnii v« na pro«-éiier à l'iustaCa-
tinn du nouveau b.iresu. 

Apte» une eearte allm-utiou j e M. le Préfet, 
ce dernier procéda 3 l'iuklallatiou usa membres 
reesassssM étas et à la uuuiiustiion du uouvtau 
bureau. Oai »ta uouimé»: prùaident, SI. Alfred 
Descnmps: viee-présidentt.: SDJ. Reoé Bandoo, 
Oeergv* M a s q u e > r : secrétaire, M. Oeorges Ouil-
baat: UHasisii , SI. Michel MealbrrL 

L'assepiM».' a <u»niie i | i s u U k s lUverses 
qucatiou» laser le» a boa ordr* du Jour. 

GRIEVEMENT BLESSE PAR D E S EOLATS 
DE V E R R E A LOCHEUX — Amteae. * Jea-
vier. — M. Bdmord Csuiy. agS de 40 tas . coU-
!eu II Lurhenx qui eirculvt hier s d r ave» ene>-
bnuteille. a heurté ua tas de ealUeaa 
teusha. Il a eu les tntestius pereeeee 
éclats de verre. 8 0 a état e s t 

U N E B A G A R R E E N T R E POLONAIS t 
SALLAUMINES. — Au cour» dus*- rase .utri 
I'olunai». à Sallanm1ne« fP.-d«-C.>, l e oomml 
Nowaliosrski. »ujet polonais, demeurant cité di 
Dahomey, a reçu de nombreux coups d» couteai 
et a dû être «uai» d u rite net-, dans uu état grave 
à l'Ic'.piMil de Lan». I :oc «nquete sommaire . 
amené l'arrestation *> • tua sujets poleaai» aaj 
ont été tra»faéré» à Ta prison d« Bethunc. 

RENSEIGNEMENTS COMMERCIAUX 

.Lé . -).!!., 

H t W e S I M S B , 4 k»e,.,.r. 
t « « > meaiifi» upiane. - i>i«|ionlDie* 36 00 --

ri.mn» , lefnv . su» taon- . .s»'»». ;..lr' m a , 

• iw.resK, « i ,» , , , , , 
o i e i ua g a»t»n» Mieeiing «pians. - rasisv. 

esnni . ..nin.e Sur vanvier J4 •}•. 
ic.rv ;,i.-M>0: avrtl. W73: mac 

34t«3iO0; Jlliu. J , i * . Juillet. JJ.OS^S j UJL-
sersempre. '.n.rs; ociobrr, « * . BevéB %. ' .w'^: 
« s ssaee. n .» **** ï*"s' 

i i i i r t i i 
Aux iswt» de l'Atlantique, ease- aux i^ru , u 

U d. 1 ..00..; aux poru du l>acstius, uuUr»; jan-
lr- i.lle» rie 1 ..1.«rieur Hwn. 

axPoavarieNs 
V i.r la Grande-lirctaguc, nulsr»i M 

uecut, u'ili — , îMui- ic .M|*ii J.,IUO. 
ussBKvAviaNs sue Le MABOKS 

laisse n» .t-s cibles 
•c ue= venus du sud e» <t.< 

de New or-
sur 

k» 11 Ça 

faihl• u rais 
v un - .'ccvuragêe* i«r la iaihu 
iMui.e d u s tant I» marche 
l>.....i „is|ios,tions aux achats Cas aiaieuis d« 
Sud. une -Ituetlon plut sattataMUNs Ca rtispo-
1 .!,.;• .1 - . u-hats Iv.iuv. Iin.iieuiivit. la tail*ess-
i i p i - n t le d vus . pa r»UHe ,|,. iiq.iUiaiious , . d P 
u niiiiiii.iuoii Uv. expuutuons. Clôture a DU,»,. 

sucass. - Cuba. «,sj; porto-Lico, s>3; - Basas -
» terino sur Jasvier. aao. ami, tiéV s»al i«. 
tuiilei i.<a. ^ ^ •"•*• '"•6I 

* * * " • . . "" *ro B* T i!i»|rf>tiiM«. 1S S/s _ , 
mai. aeàjj juillet, v * 

ï«n-.im\ »,«, ventes 
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